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                                  PRATS DE MOLLO : RETIRADA 1939 

Le 4 décembre 2025, cinq membres de Ffreee dont Jacqueline, 
notre Présidente, quittent l’automne doré d’Argelès-sur-Mer 
pour remonter le Vallespir roux puis dépouillé jusqu’à la plus 
infime 
ramification des arbres. Nous avons rendez-vous avec Paule, 
adjointe au maire de Prats-de-Mollo ; 
nous préparons le dimanche 25 janvier 2026, commémoration 
de la Retirada 1939, dans ce village posé au fond de la vallée, 
dans ses fortifications et l’air si frais du matin. 
Après discussion et échanges dans cette mairie, vieille de-
meure villageoise aux étages alambiqués, 
voici le projet 2026 de cette commune fidèle aux valeurs incar-
nées par le flot des républicains espagnols qui, dès le début de 
1939, déferlent du Coll d’Ares. Une marche aller-retour à 10h, 
jusqu’au Cortal d’Amadeo se souviendra de la descente des 
réfugié-es, marche aidée par navette municipale si nécessaire. 
Au Sendreu, près de l’école communale, nous évoquerons 
cette Retirada ; le Sendreu était le pré d’accueil du camp, 
proche de l’école d’où une cantine improvisée apportait de la 
soupe. 
Recueillement et fleurs au cimetière vers 11h30. Repas tiré du 
sac dans la salle du 3ème âge. 
 A 14h, nous pourrons visiter l’exposition commémorative 
dans la salle des mariages ouverte plusieurs jours durant, voir 
un film vers 15h. Nous clôturerons cette journée par une évo-
cation 
de « Caminos, Camins, chemins de la Retirada » et les activités 
de FFREEE, le samedi 21 février 2026, 
à Argelès-sur-Mer . 
Tout cela sera détaillé dans les envois prochains de la com-
mune de Pra0ts-de-Mollo et Ffreee . Nous vous invitons dès 
maintenant à participer le dimanche 25 janvier 2026, à Prats 
de Mollo à cette Commémoration de la Retirada 1939 riche et 
active.  Noëlle Canadell 

EDITO 
Chères amies, chers amis, 
une année s’est écoulée remplie d’échanges ; de ren-
contres, d’événements, de projets, les nôtres, les 
vôtres .Nous avons peur d’en oublier, la communi-
cation est importante car nous sommes parfois éloi-
gnés les uns des autres mais les liens  et les valeurs 
savent se réveiller : nous restons solidaires, vos 
messages, votre sursaut lors de la réception de de 
cette lettre infamante pour les Républicains Espa-
gnols et leurs descendants à l’occasion des (50 ans 
de la mort d’un dictateur espagnol en témoignent. 
Nous avons pu porter plainte contre X pour diffama-
tion et en faire part aux médias. Nous étions dans la 
dynamique de la double nationalité proposée aux 
descendants de Républicains (article de Nardo) 
comme juste reconnaissance de leur engagement 
auprès de la « Segunda Repùblica ». 
C’est dire combien nous devons affirmer nos va-
leurs antifascistes ! 
Au nom de l’équipe de FFREEE nous espérons que 
le programme des Caminos, Camins, Chemins de la 
retirada 2026 « Résistances » vous donnera envie de 
nous rejoindre du 19 au 22 février. 
Bonnes fêtes de fin d’année à toutes et tous !  
La présidente : Jacqueline Payrot 

Agustina au cimetière des Espagols l’an dernier  en  décembre 

2024 

Et avec Agnès Sajaloli lors d’une présentation de son livre 



CHRONOLOGIE DU 12/04/25 A DECEMBRE 2025 
 
12/04 : Assemblée Générale puis projection d’un documentaire « la 
Diaspora » de Felip Solé. 
14/04 : Réunion de FFREEE avec la mairie. 
17/04 : accueil au monolithe de 45 élèves de la cité scolaire Jean 
Moulin de Montmorillon. 
18/04 : ciné-mémorial « la Isla Minima » avec la participation de 
FFREEE. 
22/04 : accueil des élèves du lycée de Sitges avec un guide au mono-
lithe. 
23/04 : accueil de 50 élèves de l’Institut de Palleja (prés de Barce-
lone) 
29/04 : témoignage d’Emita avec le lycée Bac Pro au mémorial d’Ar-
gelès. 
Mai 2025 
06/05 :  accueil de 60 élèves au monolithe du collège de St Firmin de 
Uzes. Accueil de 30 élèves du lycée Jean Moulin au monolithe. 
07/05 : accueil de l’association Agde autour du projet du camp 
d’Adge. Accueil de 60 élèves de l’Institut Jaume Vivens Vives 
(Gérone). 
09/05 : accueil d’une classe au monolithe. Participation à l’A.G. « los 
amics del MUME » à la Junquère. 
10/05 : accueil de 90 personnes d’une association mémorielle de 
Sabadell 
13/05 : accueil d’une classe catalane de l’institut « las vinyes ». 
15/05 : Comité scientifique, participation à la mairie d’Elne.  
Accueil de 23 élèves du collège Pablo Néruda de Steins (93). 
28/05 : accueil de 50 élèves de l’institut Vitacola (près de Barcelone) 
au monolithe. 
30/05 : accueil de 60 élèves institut Jaume Vives (Gérone) au mono-
lithe. 
Juin 2025 
02/06 : Mise en place de l’expo FFREEE à Toulouges. 
03/06 : témoignages par des membres de FFREEE au collège de Tou-
louges. Accueil au monolithe d’élèves catalans. 
04/05 :  
06/05 : témoignages au collège de Toulouges et récupération de 
l’expo de FFREEE 
12/05 : Participation de  FFREEE à la commission de la mémoire au 
mémorial de Rivesaltes. 
13/05 : Présence de FFREEE aux journées des Guérilléros au Boulou. 
16/05 : Réunion de FFREEE avec la mairie d’Argelès-sur-Mer. 
20/05 : accueil au monolithe du groupe scolaire Arrels 
24/05 : Accueil au monolithe d’Alain Ségura après une marche de 
plusieurs jours en hommage à son grand-Père. 
26/05 : Rencontre à Mataro avec les Marcheurs. 
27/05 : Rencontre avec une conteuse qui proposait un spectacle à 
thuir 
Juillet 2025 
10/07 : Présentation du programme Exilis à Rivesaltes 
23/07 : Accueil des 42 jeunes du programme « Ruta a l’exilio » avec 
la présence de deux ministres Espagnols. 
Août 2025 
4/08 : Remise à FFREEE par Elsa Barba des archives de Serge Barba. 
Septembre 2025 
03/09 : Présence de FFREEE aux obsèques de Michel Guisset. 
05/09 : Interview à la radio cadena SER avec Angela Barcelo dans 
l’émission Hoy por hoy au MUME. 
06/09 : Présence de FFREEE au forum des associations à Argelès-sur-
Mer. 
10/09 : Réunion préparation pour les journées du patrimoine. 
11/09 :  Projection du film « Cartas perdidas » à Rivesaltes. 
14/09 : Présence de FFREEE au film « Maquis 44 » à Prats de Mollo. 
16/09 : Rivesaltes ? 
 
 
 
 

 
 
20 et 21/09 : Présence de FFREEE au journée du patrimoine à Arge-
lès-sur-Mer et à Rivesaltes. 
22/09 : préparation des journées du 27/09/25 « Valeurs en fête » à 
Perpignan. 
27/09 : participation de FFREEE valeurs en fête au palais des rois de 
Majorque à Perpignan avec projection et témoignages de FFREEE. 
Octobre 2026 
4/10 : participation de FFREEE à la journée de la CNT à St Laurent de 
la Salanque. 
09/10 : invitation du consul à la journée nationale de l’Espagne à 
l’hôtel Pams à Perpignan. 
10 et 11/10 : colloque à Elne et Rivesaltes, participation de FFREEE. 
14/10 : accueil au monolithe de 23 élèves du collège Jean Villeta-
neuse (93). 
Ciné-mémorial : « Les promesses de Franco ». 
14 au 20/10 : entretiens sur la loi démocratique et les demandes de 
nationale espagnole et les différentes démarches avec France Inter, 
FR3 infos, journal la Croix avec des membres FFREEE. 
18/10 : Témoignages de Rose et Fédérico au mémorial de Rivesaltes 
pour les 10 ans de son ouverture. 
20/10 : réunion avec la marie. 
22/10 : rencontre au monolithe avec un camion musé sur la mé-
moire. 
25/10 : Entretien avec France bleu Roussillon avec un membre de 
FFREEE sur l’annonce de Pédro Sanchez « disparition totale des sym-
boles franquistes d’ici fin novembre 2025 ». 
Novembre 
06/11 : accueil de 41 élèves du lycée du golf de St-tropez au mémo-
rial d’Argelès- 
06 au 08/11 : participation de FFREEE aux journées Azaña. 
13/11 : réunion de FFREEE avec la mairie et plantations de plans de 
fleurs aux couleurs de la République au cimetière des Espagnols. 
14/11 : accueil de 60 élèves du lycée Simone Veil de Gignac au mo-
nolithe. 
14/11 : journée culturelle de FFREEE avec la projection du film « el 
Negret » et conférence de Myrtille et Amapola sur le collectivisme. 
19/11 : Déplacement de FFREEE à Figueres la projection en avant-
première en Catalogne du  documentaire « Popel » de Oier et pré-
sentation du livre « I los campos se quedaron sin flores » de Unai. 
24/11 : accueil de deux cinéates mexicains et d’une journaliste de 
France inter Cécilia Arbona. 
Lecture d’une lettre anonyme infamante. 
27/11 : Au mémorial de Rivesaltes, présentation de la mise en ligne 
des archives, nationales, départementales, militaires et dans le futur 
avec les archives espagnoles. Participation de FFREEE. 
28/11 : Dépôt de plainte à la gendarmerie d’Argelès-sur-Mer. 
29/11 : Hommage aux Républicains Espagnols au camps d’Arendon  
à la Tronche dans l’Isère avec la présence de Nardo Cédo. 
Décembre 
04/12 : Déplacement de FFREEE pour préparer la journée du 25 jan-
vier à Prats de Mollo et reconnaissance de la marche à Arles sur 
Tech. 
05/12 : Ciné-mémorial à Argelès « Rome ville ouverte ». 
11/12 : Préparation du partenariat de « Los Caminos » de février 
2026 avec les Miquels au MUME.  
12/12 : accueil de l’institut Carla-Benet. 
13/12 : Hommage aux enfants morts dans le camp d’Argelès-sur-
Mer. Publication d’un bulletin avec le programme des journées de 
FFREEE. 
18/12 : Réunion de présentation au  site Christian Bourquin à Perpi-
gnan pour faire les demandes de subvention.  
 



HOMMAGE AUX REPUBLICAINS ESPAGNOLS A LA TRONCHE (Isère) 
 
Le cinquantième anniversaire de la mort du dictateur Franco a été marqué par la cérémonie d’hommage aux 55 morts réfu-

giés espagnols morts en exil à la Tronche (Isère). 

Cette cérémonie a été organisée conjointement par Monsieur Spindler - maire de La Tronche- et par Léa Barril- doctorante 

en civilisation espagnole contemporaine à l’Université de Grenoble Alpes. 

Le département de l’Isère, bien que peu évoqué, a été mobilisé pour recevoir des réfugiés espagnols durant la guerre civile 

d’Espagne, dans les camps de concentration de la Houille Blanche à Grenoble puis d’Arandon.  2600 réfugiés espagnols 

sont passés dans ces camps. 

Léa Barril, après consultation des archives départementales, de l’hôpital civil, de l’asile des vieillards et du sanatorium de la 

Tronche…a pu identifier 55 décès, dont 44 enfants, survenus entre février et juillet 1939. 

Ces réfugiés, affaiblis par les conditions de vie dans les camps de Grenoble et Arandon, ont été transférés trop tardivement à 

l’hôpital et sont morts de maladie, de froid et de faim. 

Enterrés dans le carré des communs du cimetière du Petit Sablon de la Tronche en 1939, leurs corps ont été transférés à l’os-

suaire cinq ans plus tard. Ils y reposent toujours sans qu’aucune trace ne raconte leur histoire, leur exil ni leur mort. 

A cette occasion, le 29 novembre 2025, une plaque commémorative portant les noms des 55 réfugiés morts a été inaugurée à 

proximité de l’ossuaire.  Nardo CEDO 

HOMMAGES A : 

Michel Guisset, que dire de Michel ? il y aurait tant de souvenirs à rappeler. Son implication à l’association dès 1999 avec ses dia-

pos, films, témoignages, cartes postales etc. 

Véritable pilier de l’association FFREEE, très attaché à l’histoire de la guerre civile espagnole, bien que n’étant pas un fils de Répu-

blicain Espagnol. 

Tous les « Caminos de Retirada » garde une trace de Michel et de son epouse Annie. Merci pour le chocolat chaud que vous nous 

aviez offert à l’arrivée lors de la marche «La Vajol /Las illas ».  

Merci aussi pour les buffets que tu nous concoctais dans la convivialité et la bonne humeur dans les cuisines de Valmy.  

Michel tu as été un des hommes sage de l’Association. 

 

                                                                ****** 

C’est avec tristesse que nous avons appris le décès de Robert Forniès. Nous l’avions reçu en septembre 2024 à la salle du 14 juil-

let avec son épouse. Il nous offrait un tableau de son grand ami Josep Franc Clapers. Robert était un fidèle adhérent et surtout 

présent à nos différentes manifestations. 

          ****** 

Agustina Biosca-Subirats nous a quitté le 11 décembre 2025, elle aurait eu 89 ans en jan-

vier. Elle avait 2 ans quand elle est arrivée au camp de concentration d’Argelès-sur-Mer 

puis au camp des Aras. Nous lui rendrons hommage samedi 13 décembre ainsi qu’à tous les 

enfants morts dans ce camp. Agnès Sajaloli a écrit la biographie d’Agustina et nous avions 

présenté son livre à notre salon du livre en 2024. Avec sa maman, Agustina avait été une 

des première adhérente de FFREEE, fidèle jusqu’au bout pour dénoncer les horreurs du 

franquisme et de toutes les dictatures.  

« Popel » (Cendres) de Oier Plaza 

Le 19 novembre 2025, en première présentation en Catalogne, c’est à Figuèras qu’a été 

vu le documentaire « Popel » de Oier Plaza. Lieu de naissance d’Enric Moner dont le 

nom a été usurpé par Enrique Marco Batlle. Unai Eguai a pendant cinq ans rechercher 

sa trace, son parcours dont il écrira un livre. Oier en suivra pendant tout ce temps les 

recherches, les avancées, à travers l’Europe et en fera un fabuleux documentaire qui a 

déjà reçu deux prix. Nous aurons le privilège de le présenter en février 2026 à Argelès-

sur-Mer à l’occasion des « Caminos, Camins, Caminos de la Retirada » ainsi que le livre 

de Unaï « I los campos se quedaron sin flores ».  

Emita Diaz De Begar 



Retours et collaborations  
Il nous tient à cœur de vous présenter les deux derniers retours que nous avons reçu parmi tant 

d’autres. Témoins d’une collaboration, ici avec une jeune lycéenne et une cinéaste mexicaine. 

« Bonjour,  

Je vous remercie pour votre message, je suis très touchée et honorée.  
Il me semblait essentiel de faire un écrit sur cette période de l'histoire qui m'intéresse beaucoup.  
Pour moi rien ne devrait tomber dans l'oubli, c'est quelque chose qui me tient à cœur.  
Je remercie encore une fois Federico pour son témoignage très enrichissant.  
Merci encore, et au plaisir de vous revoir.  
Bien cordialement,  Anaïs Langlet ». 
 
« Chère communauté de FFREEE, 
Je tiens à vous exprimer ma plus sincère gratitude pour m'avoir accueillie avec autant de généro-
sité et de chaleur. Il a été profondément émouvant d'écouter vos histoires, votre engagement en-
vers la mémoire et la manière dont vous avez préservé, au fil des générations, les valeurs huma-
nitaires qui guidaient ceux qui ont dû quitter leur terre. 
Je suis particulièrement émue d'entendre les références si affectueuses que vous gardez envers 
le Mexique. Savoir que mon pays a représenté un refuge, de la dignité et une opportunité de re-
construction résonne profondément en moi et renforce le sens du documentaire que je réalise. 
Votre travail pour maintenir vivante la mémoire collective, pour honorer vos familles et pour conti-
nuer à tisser des liens entre l'Espagne et le Mexique est véritablement admirable. Je suis cer-
taine que la collaboration que nous entamons aujourd'hui sera précieuse, nécessaire et profon-
dément humaine. 
Merci de m’avoir ouvert vos portes, de partager des histoires qui non seulement racontent le 
passé, mais éclairent aussi le présent et l’avenir. C’est un privilège de marcher à vos côtés dans 
ce projet. Avec gratitude et affection,   
(Je m'excuse de devoir recourir au traducteur, j'espère avoir réussi à bien m'exprimer). Carolina 
Segura Gallardo » 

10 ans du Mémorial de Rivesaltes 
 
10 ans du Mémorial de Rivesaltes : Rose et Federico y participent ! 
Le 18 octobre 2025, le mémorial de Rivesaltes a fêté ses 10 ans.  
Lors de cette journée spéciale-événement qui visait à faire dialoguer les mémoires en croisant les voix des 
témoins, parmi eux, Rose et Frédéric. 
Frédéric a évoqué son histoire avec beaucoup d’émotion en répondant aux questions de deux jeunes ly-
céens choisis comme ambassadeurs de la mémoire. 
Rose a participé à une table ronde où étaient représentées toutes les mémoires du 
camp : républicains espagnols, juifs, gens du voyage, harkis. Cet échange entre gé-
nérations ; transmission par les témoins et les passeurs de mémoire, jeunes lycéens 
devenus ambassadeurs de la mémoire est essentiel pour l’avenir. 
L’après-midi, la journée s’est poursuivie par des tables rondes afin d’évoquer avec 
tous les protagonistes le projet du mémorial « un lieu pour se souvenir ». 
L’association FFREEE était présente dès le début et continue à faire partie de la 
commission mémoire. La journée a été ponctuée de moments musicaux, d’un con-
cert. 
Vous pouvez revivre ou découvrir cette journée sur le site du mémorial de Rive-
saltes.  
Jacqueline Payrot 

Témoignage de Rose au 

Mémorial de Rivesaltes 



Journées Manuel Azaña 2025 

L’association Présence de Manuel Azaña a organisé, du 6 au 8 novembre 2025 à Montauban, la 

20e édition des Journées Manuel Azaña 

Nous avons eu la chance d’y participer. Venus du Roussillon, partis à l’aube, nous étions trois : Jacque-

line Payrot (FFREEE), Gérard Samaranch (FFREEE) et Joelle Santa Garcia (Fondation Machado). Une pluie 

battante, froide et le brouillard nous ont accompagné jusqu’à Montauban.  

Après les discours des personnalités et la conférence de Jean Pierre Amalric, nous nous sommes rendus 

au cimetière de Montauban sur la tombe de Manuel Azaña et au camp de Septfonds, ces lieux ont été 

reconnus comme lieux de mémoire par la démocratie espagnole. 

Cérémonies émouvantes, mais très, très arrosées par une pluie d’automne diluvienne. 

L’après-midi, le colloque étalé sur deux jours était intitulé : 

 « Espagne, de la Seconde République à la transition démocratique (1931-1982) ». 

 Des présentations brillantes d’historiens se sont succédées : 

- François Godicheau a abordé l’émancipation comme révolution (1931-33). 

- Jean-François Berdah a développé la tentation autoritaire des droites entre 1933 et 1935. 

- Julian Casanova nous a séduit par sa brillante analyse de l’histoire de la guerre civile.  

- Angel Herrerin a analysé le début du franquisme entre terreur et tolérance internationale.  

- Nicolas Sesma a évoqué la dictature franquiste jusqu’en 1977.. 

- Alvaro Soto a examiné les réformes ayant conduit à la démocratie. 

Ces exposés étaient modérés par Geneviève Dreyfus Armand, Jean Pierre Amalric et Bruno Vargas. 

Outre la qualité des exposés, nous avons été chaleureusement reçus par les membres de l’association 

Azaña, et avons participé aux échanges informels. Nous avons eu l’impression d’appartenir à une grande 

famille. 

Le vendredi soir, le théâtre Olympe de Gouges a accueilli un spectacle poétique et musical consacré aux 
grands poètes de la Seconde République espagnole – Antonio Machado, Federico García Lorca, Miguel 
Hernández, León Felipe et d’autres – mis en scène par François-Henri Soulié, avec Mathieu Amalric, Ser-
vane Solana et Rafael Pradal. 
Magistralement mis en scène, nous avons perçu avec émotion combien ces poètes ont marqué l’histoire 
Le samedi matin, nous avons repris la route sous le soleil pour Perpignan, enrichis de toutes les informa-
tions reçues et surtout consolidés dans l’idée que toutes ces associations mémorielles permettent 
d’éclairer cette période sombre et apportent une vraie richesse que nous transmettrons à nos enfants. 
Merci encore aux organisateurs qui ont œuvré pour la réussite de ces journées, en particulier, 
Bruno Vargas et José Ibarz.      Gérard Samaranch 

« Ruta al exilio » 

Depuis plusieurs années, en juillet FFREEE accueille une quarantaine d’étudiants espagnols qui parcou-

rent un des nombreux chemins de l’exil. Un programme culturel mis en place par le gouvernement de 

Pedro Sanchez. Pour la première fois deux ministres espagnols : Sira Rego, ministre de la jeunesse et de 

l’enfance et Angel Victor Torres, ministre de la Mémoire Démocratique étaient présents pour les accueil-

lir ainsi que le consul de Perpignan Marcelino …… le maire d’Argelès-sur-Mer Antoine Parra. Quelle que 

soit la promotion, nous partageons avec ces jeunes notre histoire commune qu’ils ne connaissent pas for-

cément. Ils sont toujours très émus et curieux, posant toutes les questions possibles que ce soit sur l’His-

toire avec un grand H ou nos histoires personnelles.  

Emita Diaz de Begar 



Journée culturelle du 14 novembre 2025 
 
Chaque année en novembre, l’association FFREEE fait une ouverture sur l’histoire. 
C’est un épisode pas assez connu de la guerre d’Espagne que nous avons voulu éclairer par un documentaire, une 
conférence et un témoignage : l’utopie réalisée, les collectivités de 1936-1937. 
 
Jean-Paul Roig, réalisateur du film « El Negret » raconte l’histoire de son village « Calaceite » 
en bas Aragon où son grand-père républicain fut maire. Le village est partagé entre Républi-
cains, anarcho-syndicalistes et fascistes en 1936. Jean-Paul retrouve à Toulouse Joachin Mon-
réal « el Negret », anarcho-syndicaliste militant à la CNT dans le village. El Negret a participé 
au sein d’un Comité antifasciste et révolutionnaire à la mise en œuvre d’une collectivité avec 
salaire familial, suppression de la monnaie et abolition des titres de propriété. Il fait des allers-
retours en 2009 entre Toulouse et Calaceite où il interroge les habitants qui ont vécu cette his-
toire. Son grand-père républicain devient communiste et n’adhère pas à la collectivité. Sa fa-
mille est hostile à son film. Une habitante témoigne avec enthousiasme sur l’esprit de justice, de partage, d’égalité 
mis en œuvre dans la collectivité et toute son admiration pour El Negret. Un autre préfère ne pas en parler et une 
femme exprime sa détestation de El Negret et se réclame du franquisme. Un village divisé, une mémoire doulou-
reuse dans cette campagne agricole où subsistent des traces du franquisme.  Sonia Marzo 

**** 
Amapola Gracia raconte l’histoire de sa famille à Alcorisa dans la province de Teruel où le 18 juillet 1936 le gou-
verneur déclare le bas Aragon sous domination fasciste. Dès l’annonce 200 hommes quittent le village dont son 
père Manuel Gracia Villanova, militant à l’Izquierda Republicana ainsi que son grand-père. Ils vont en zone répu-
blicaine et organisent la résistance. Ils forment la « Columna Morella » constituée d’ouvriers et de paysans en espa-
drilles avec de vieux fusils de chasse et libèrent le village.  
La Colonne Ortiz les rejoint, Alcorisa ne sera restée que 10 jours sous domination fasciste. Un Comité Révolution-
naire est constitué : Tous les moyens de production et de consommation seront mis en commun, même droits même 
devoirs pour tous, l’argent est aboli, toutes les terres sont mises en commun et travaillées collectivement. Sa mère 
Manuela Gracia Vicente intègre l’équipe agricole, cueillette des olives. Chacun consomme selon son besoin, distri-
bution de cartes de ravitaillement.  
Ouverture d’un petit hôpital, d’un salon de coiffure, d’un barbier (tout est gratuit), fa-
brique de savons, de charcuterie (une partie envoyée aux miliciens du front de Teruel).  
Ouverture d’un cinéma dans l’église, union libre instituée, ouverture d’écoles mixtes. 
En 1937 le parti communiste minoritaire et soutenu par les propriétaires, critique l’ex-
périence communautaire prônant « d’abord gagner la guerre ».  
Les forces fascistes avancent, 400 personnes sont arrêtées, son grand-père est fusillé.  
Son père passera à Prats de Mollo puis sera dirigé vers le  camp d’Argelès puis vers 
celui de Saint- Cyprien. Sa tante ira au camp de Rivesaltes. Ils sont tous morts en exil.  
(Résumé par SM) 
On peut retrouver le témoignage intégral d’Amapola Gracia sur le site de FFREEE 

**** 
 

A l’été 1936, là où échoue le coup d’État des classes possédantes, ouvriers et paysans commencent à prendre leur 
existence en mains. En Aragon, où l’expérience communiste libertaire est la plus poussée, en quelques semaines la 
plupart des villages deviennent des communes libres. Ils récupèrent les communaux dont ils avaient été spoliés, ré-
quisitionnent les terres, les bâtiments et les outils des grands propriétaires, et les récoltes se font collectivement, arme 
à l’épaule. La production se répartit entre tous les habitants, à commencer par les sans-terre. Puis, à côté de la com-
mune et du syndicat CNT surgit une structure nouvelle : la collectivité, composée de journaliers et de petits proprié-
taires qui mettent en commun terre, outils, bétail et travail : salariat, propriété privée, marché et argent sont abolis. 
Gaston Leval  (historien libertaire) a témoigné à chaud de cette expérimentation révolutionnaire : 
  
« Cette Collectivité est née avec ses caractéristiques propres. Elle n'est pas le Syndicat, car elle englobe tous ceux qui veulent 
s'intégrer à elle, qu'ils soient producteurs ou non. Puis elle les réunit sur le plan humain, intégral de l'individu, et non pas seule-
ment sur celui du métier. Il n'y a plus de catégories professionnelles s'opposant les unes aux autres, et faisant des producteurs des 
privilégiés de la consommation par rapport à ceux qui, telle la femme au foyer, ne produisent  pas. La Collectivité, n'est pas non 
plus […] la Commune, car elle se sépare des traditions des partis sur lesquels la commune est habituellement construite. Elle 
englobe à la fois le Syndicat, et les fonctions municipales. Elle englobe tout. Chacune des activités est organisée en son sein, et 
toute la population prend part à sa direction, qu'il s'agisse de l'orientation de l'agriculture, de la création d'industries nouvelles, de 
la solidarité sociale, de l'assistance médicale, ou de l'instruction publique. […] Ces deux vocables 
– collectivité et collectivisme – désignaient mieux pour les populations le sens moral, humain, 
fraternel que ne le faisaient les mots Syndicats et syndicalisme : l'homme au-delà du producteur. 

Plus besoin du Syndicat quand il n'y a plus de patrons. »  
Extrait de la conférence de Myrtille Gonzalbo. 


